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Le clin d’œil de lybek

LES employés de la socié-
té singapourienne Olam 
Palm Ngounié ont lancé, 

le 10 octobre dernier, un mou-
vement de grève illimitée sur 
tous les sites de l'entreprise. Ces 
derniers revendiquent auprès 
de leur employeur de meilleures 
conditions de vie et de travail.
Il s'agit notamment de chan-
gement de statut, d’autant 
plus que plusieurs d’entre eux 
demeurent ouvriers agricoles 
depuis 10 ans, en dépit de leur 
qualification professionnelle ; 
l’augmentation des salaires, des 
primes de responsabilité et de 
production, ainsi qu’une meil-
leure couverture médicale et 
sociale, car n’ayant pas de visite 
médicale appropriée au regard 
de la manipulation de produits 
chimiques utilisés dans les plan-
tations. Par ailleurs, ils exigent 
la présence de médecins gabo-

nais du travail sur tous les sites. 
À la place, précisent-ils, des mé-
decins de nationalité béninoise, 
congolaise et togolaise.
En amont, le 28 septembre der-
nier, les ouvriers avaient déposé 
un préavis qui a expiré mardi 
dernier. Leur entrée en grève 
paralyse tous les sites : Mbou-
kou Bilala (usine), Doubou PK 
19, Tangani (Mandji Ndolou) ; 
Moutassou (Mouila) ; Nanga, 
Mbadi (usine de la Dola), Ferra 
(Ndendé). Pour les grévistes, il 

n’y a pas d’issue favorable à la 
négociation avec la direction 
locale. D'où l'intervention de 
la gouverneure de province, 
Paulette Mengue M’Owono.
Malgré les discussions, la situa-
tion reste bloquée. Pourtant, les 
responsables de l'entreprise af-
firment être engagés pour pro-
mouvoir un environnement 
sain et durable pour tous leurs 
employés, dans un esprit de 
respect mutuel et de dialogue 
social.

Mouila : les ouvriers d’Olam 
Palm Ngounié en grève illimitée

Félicien NDONGO et GMNN
Mouila/GabonEN marge de son séjour 

à Marrakech au Maroc, 
dans le cadre des assem-

blées annuelles du FMI et du 
Groupe de la Banque mondiale, 
le ministre de l'Économie et des 
Participations, Mays Mouissi, 
s'est entretenu avec des parte-
naires techniques et financiers 
du Gabon.
En compagnie de son collègue 
des Comptes publics, Charles 
M'ba, les deux membres du gou-
vernement ont eu une impor-
tante séance de travail avec le 
directeur Afrique du FMI. Cette 
réunion, qui intervenait après 
celle organisée la veille avec Fa-
cinet Sylla, administrateur du 
FMI, a été l'occasion pour les 
deux ministres de réaffirmer la 
volonté du gouvernement gabo-
nais de la Transition de se mon-
trer transparent dans sa gestion 
et respectueux de l'orthodoxie 
financière.
À ce propos, les deux ministres 
ont invité les équipes du FMI à 

effectuer une visite à Libreville 
ainsi qu'une mission autour de 
l'article IV.
À noter que le ministre Mays 
Mouissi a également reçu une 
délégation conduite par Thomas 
Lambert, associé-gérant de la 
société de gestion Lazard. Au 
cours de cette séance de travail, 
la question du refinancement de 
la dette publique gabonaise dans 
un environnement de hausse de 
taux d’intérêt, en particulier de 
la souche obligataire arrivant à 
échéance en 2025, a été évoquée.

Une délégation du FMI 
bientôt en visite au Gabon
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Visite en vue pour une déléga-
tion du FMI à Libreville.
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LE ministre des Mines, Her-
vé-Patrick Opiangah, a eu 
vendredi dernier une séance 

de travail avec le président de 
l'Union minière du Gabon (Umi-
ga), Thomas Pucheu. Au menu des 
échanges, la présentation des acti-
vités de ce regroupement syndical 
et l'harmonisation des feuilles de 
route, pour un mieux-être du sec-
teur minier au Gabon.
L'industriel est allé faire le point 
avec le ministre des avancées ob-
tenues avec ses prédécesseurs à la 
tête du département des Mines. 
Mais aussi des projets en cours. 
Sans oublier d'évoquer les thèmes 
qui permettront d'accompagner 
l'autorité ministérielle dans la 
traduction en actes de la feuille 
de route qui lui a été confiée par 
les plus hautes autorités du pays. 
Selon le président de l'Umiga, 
sa structure syndicale regroupe 
l'ensemble des opérateurs mi-

niers du Gabon, s'investit dans le 
développement de ce secteur, en 
faisant venir d'autres partenaires 
et investisseurs, comme c'est le cas 
dans l'exploitation du fer. À cela 
s'ajoute le projet d'accompagne-
ment de l'ITIE.
" L'Umiga est une force de propo-
sitions, qui a toujours accompagné 
le gouvernement dans la gestion 
des problématiques liées à l'ex-
ploitation minière ", a indiqué 
Thomas Pucheu.
Le ministre Hervé Patrick Opian-
gah a réaffirmé l’ambition du gou-
vernement de la Transition dans 
le secteur minier. Laquelle est 

d'améliorer la transparence, la 
bonne gouvernance et le respect 
de la loi, pour des partenariats 
gagnant-gagnant.
Pour le membre du gouvernement, 
le temps est venu de se pencher sur 
certaines conventions signées avec 
des partenaires, afin d'amender 
des dispositions qui paraissent 
inadaptées sur le plan légal.
Hervé-Patrick Opiangha a assuré 
le président de l'Umiga de la mise 
en place d'un cadre de réflexion 
permanent avec les techniciens des 
Mines, en vue de l'atteinte des ob-
jectifs de transparence, d'éthique 
et d'inclusion.

Projets miniers : le soutien 
de l’Umiga au ministère
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Les grévistes sont déterminés à bloquer le travail.
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Une vue de la rencontre.
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